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  30 septembre  

COMMÉMORER, RECONNAÎTRE 
et RÉFLÉCHIR 

 
Le 30 septembre prochain se tiendra la 

deuxième Journée nationale de la vérité 

et de la réconciliation. Créée en réponse 

à l’un des 94 appels à l’action de la 

Commission de vérité et réconciliation, 

la Journée a pour but de commémorer 

et d’honorer la vie des personnes 

autochtones tuées par l’État et l’Église.  

L’État canadien poursuit ses pratiques 

coloniales mises au grand jour 

récemment par la découverte de restes 

d’enfants autochtones sur le terrain 

d’anciens pensionnats. Le premier 

ministre Trudeau a promis des 

changements, mais n’a toujours rien 

fait. Le saccage des droits des 

Autochtones est sans commune 

mesure, qu’il s’agisse du manque d’eau 

potable, de la surreprésentation des 

Autochtones dans les prisons, du 

mauvais traitements infligés en toute 

impunité aux femmes, aux filles et aux 

personnes bispirituelles autochtones, du 

vol continu des terres autochtones, de 

la brutalité policière ou encore de 

l’imposition insolente de pipelines sur 

les territoires ancestraux autochtones.  

 

Les excuses, comme celles présentées 

par le pape François lors de sa visite au  

Canada cet été, sont nettement 

insuffisantes. Le gouvernement et 

l’Église sont complices de la pratique 

génocidaire visant à « tuer l’Indien dans 

l’enfant ». Il n’y a pas que l’Église 

catholique qui soit coupable de ces 

pratiques inconcevables; d’autres 

confessions y ont aussi pris part.  
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Des milliers d’enfants ont été volés à 

leur famille pour ensuite être assassinés 

par le gouvernement et l’Église. Les 

Autochtones, dont des membres du 

STTP, continuent de souffrir du 

traitement épouvantable infligé aux 

leurs depuis des générations. Le 

traumatisme intergénérationnel 

demeure entier chez les victimes et les 

enfants de ceux qui ont été enlevés par 

l’Église et l’État.  

Il est de notre responsabilité collective 

de réfléchir à l’héritage du colonialisme 

et d’apporter les changements 

nécessaires pour rendre justice aux 

peuples autochtones.  

 

Profitons de la Journée nationale de la 

vérité et de la réconciliation pour poser 

des gestes concrets :  

➢ Porter le chandail orange;  

➢ Prendre le temps de se renseigner 

sur l’histoire des pratiques 

coloniales au Canada; 

➢ Lire les 94 appels à l’action (4-

Appels_a_l-Action_French.pdf 

(nctr.ca));  

➢ Découvrir sur quel territoire nous 

vivons et se renseigner sur les 

nations autochtones qui 

l’occupent ou l’ont occupé 

traditionnellement;   

➢ Participer dans sa collectivité à 

une activité de la Journée 

nationale d’action et de 

réconciliation. 

 

Solidarité,  
 

 

 

Jan Simpson 

Présidente nationale 
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